
Les cloches de Bux ières
L’ancienne église de Buxières, aujourd’hui 
disparue, n’avait qu’une cloche, un petit 
modèle de 550 kg qui devait avoir une 
voix plutôt aiguë. Sauvagement sonnée 
par des jeunes gens du village lors de la 
Saint-Nicolas de 1835, elle perdit sa jolie 
voix de cristal et n’émit plus, dès lors, 
qu’un son de chaudron fêlé.
A la même époque, l’église, devenue trop 
petite, se vit condamnée à disparaitre  : 
n’y tenaient que 250 personnes et le 
village en comptait 600. Un projet de 
construction d’une nouvelle église 
fut donc élaboré en 1843  et c’est M. 
Merdier (  !), architecte à Vaucouleurs, 
qui fi t les plans et devis de l’église visible 
aujourd’hui et qui fut bâtie en 1847.
En 1858, le curé Joseph Noël, célébra la 
pose de la première cloche de la nouvelle 
église en présence du maire Jean Nicolas 

Saintignon et du conseil. Cette cloche 
pesait 1240 kg ; deux autres, plus petites, 
furent bientôt installées et le trio fut 
baptisé en 1890. Elles remplirent leur rôle 
de bonnes cloches de village jusqu’à la 
grande guerre, jusqu’à ce que… en 1917, 
les occupants Bavarois décidèrent de 
s’en saisir pour alimenter leur industrie 
de guerre, gourmande en bronze. Les 
cloches vinrent donc s’écraser au pied de 
leur clocher, et leurs débris furent fondus. 
L’église de Buxières était devenue muette.
Après la guerre, les époux FAVRE, de 
Marseille, fi rent don d’une cloche à 
l’église, en mémoire de leur fi ls Hippolyte, 
aviateur tombé à Buxières en octobre 
1917. La municipalité acheta l’horloge et 
le tout fut inauguré le 3 juillet 1921 par 
le maire Georges Hache en présence du 
député Jacquinot.
Toutefois, les paroissiens estimèrent 
que leur église méritait mieux qu’un 
son unique, et voulurent retrouver leur 

carillon à trois notes d’avant-guerre. Leur 
curé, l’abbé Pierrot, indiqua le timbre 
des cloches à réaliser et celles-ci furent 
fabriquées et installées par le fondeur 
Farnier de Robécourt (88). Ce sont les 
cloches actuelles.
Restait la cloche donnée par la famille 
Favre, dont on ne savait que faire. La 
municipalité la vendit à la commune de 
Savonnière, dont le clocher, depuis le 
passage des Bavarois, était également 
muet. Peut-être aurait-on pu l’off rir…

Les cloches actuelles ont été bénies par 
Mgr Ginisty, évêque de Verdun, le 27 Juillet 
1927, en présence de l’abbé Pierrot. La 
grosse cloche (1500 kg), baptisée Marie 
Léonie Georgette, a eu pour parrain 
Georges (d’où Georgette) Hache, maire, et 
pour marraine Marie Léonie (d’où les deux 
premiers noms) Dommartin. La moyenne 
cloche (1050 kg) remplace celle qui avait 
été installée en mémoire d’Hippolyte 
Favre. Elle a été baptisée Hippolyte Marie 
Edmée, prénoms du jeune aviateur et 
de ses parents, Edmond Favre et Marie 
Louise Finaud. La petite cloche (740 kg), 
baptisée Mathilde Raymonde, a eu pour 
parrain Raymond Leprince, adjoint au 
maire, et pour marraine Mathilde Floquet, 
épouse de Joseph Saintignon. Des noms 
qui ne sont pas tout à fait inconnus dans 
le village…

Article partagé par Jean-Luc Vuillaume.
Photo : Christine Hion


